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“Sinicisation” et lutte contre les “xie jiao”

! En 2017, le président chinois Xi Jinping et 
autres ténors du Parti Communiste ont 
demandé une plus grande “sinicization” des 
religions et une lutte sans quartier contre les 
“xie jiao” 

! Les deux mots sont à comprendre dans leur 
sens politique, qui va au-delà de leur 
signification littérale 



Sinicisation

! « Sinicisation » des religions signifie 
qu’elles doivent suivre les directives 
du Parti communiste chinois (PCC). 
Une religion née en Chine et dirigée 
par des Chinois, mais dont les 
dirigeants ne seraient pas nommés 
par le PCC et échapperaient à son 
contrôle, ne serait pas considérée 
comme « sinicisée »



Xie Jiao
! Les autorités chinoises traduisent souvent xie 

jiao comme « sectes dangereuses », pour 
susciter la sympathie des opposants 
occidentaux des « sectes », mais la traduction 
est erronée 

!  Xie jiao signifie en effet « enseignements 
hétérodoxes » Des lois contre les xie jiao existent 
depuis l’époque Ming, quand l’empereur 
« décidait selon son jugement personnel » quels 
mouvements et religions devaient être proscrits 
en tant que xie jiao* 

*V. Goossaert et D.A. Palmer, The Religious Question in Modern 
China, University of Chicago Press 2011, 27.



Une politique qui continue

! La république nationaliste et le régime du CCP ne 
firent que continuer cette politique. Le 25 janvier 
de 2017 la Cour Suprême du Peuple Chinois 
indiqua qu’il faut considérer comme xie jiao les 
mouvements religieux qui « confondent et 
trompent » les Chinois « en fabriquant et diffusant 
des superstitions fallacieuses et par des autres 
moyens ». Une définition tellement vague permet 
au PCC de lister comme xie jiao tout groupe qu’il 
considère dangereux pour son pouvoir



Trois catégories de religions en Chine
! Sur la base des deux concepts de sinicisation et xie jiao on distinguera : 

- religions sinicisées, dont l’activité est permise sous le contrôle et avec des dirigeants 
nommés par le PCC (Mouvement protestant uni des trois autonomies, Église catholique 
dite « patriotique ») 

- religions non sinicisées, dont l’existence est précaire même si parfois tolérée (églises 
domestiques protestantes, église catholique clandestine loyale au Vatican) 

- xie jiao, que le PCC promet d’« éradiquer comme un cancer » : d’après l’article 300 du 
Code pénal chinois, être actif dans un xie jiao est un délit puni avec une peine de prison 
de 3 à 7 ans (ou plus)



L’Église de Dieu Tout-Puissant

! L’Église de Dieu Tout-Puissant (Church of 
Almighty God, CAG) est un nouveau 
mouvement religieux fondé en Chine en 
1991. Il enseigne que Jésus est revenu sur 
terre incarné comme Dieu Tout-Puissant en 
une femme chinoise qui transmet la totalité 
de la vérité 

! La CAG est persécutée comme ennemi 
farouche du communisme. Elle enseigne en 
effet que le PCC est le mauvais dragon de 
l’Apocalypse, mais elle insiste aussi que le 
dragon s’écroulera tout seul sous le poids de 
ses erreurs et ne préconise aucune révolution 



La CAG persécutée en tant que xie jiao

! D’après les autorités chinoises, la 
CAG aurait de 3 à 4 millions de 
membres. Depuis 1995, elle a été 
constamment listée en tant que xie 
jiao et plusieurs milliers de ses 
membres ont été arrêtés. La CAG 
affirme aussi, avec des preuves à 
l’appui, que plusieurs fidèles ont été 
torturés et que certains sont morts en 
prison dans des circonstances 
suspectes



Meurtre dans un McDonald’s

! Le régime chinois accuse la CAG de 
plusieurs crimes, y compris d’avoir tué une 
femme dans un McDonald’s à Zhaoyuan 
en 2014. Mais des études universitaires ont 
montré que le délit a été commis par un 
autre nouveau mouvement religieux, avec 
un nom similaire mais qui n’avait 
strictement rien à faire avec la CAG



Études indépendantes

! J’ai été parmi les universitaires invités en 2017 
par l’Association Anti-xie-jiao, liée directement 
au PCC, à deux colloques sur les xie jiao et la 
CAG à Zhengzhou et Hong Kong 
respectivement. J’y ai participé avec un esprit 
ouvert, mais j’ai dû conclure, et cela sur la base 
de documents fournis par les autorités chinoises 
elles-mêmes, que les accusations de crimes 
contre la CAG étaient de fausses informations 
fabriquées pour justifier la persécution



Statut de réfugiés

! Il ne peut y avoir aucun doute 
légitime que les membre de la CAG 
qui se trouvent à l’étranger, s’ils 
devaient rentrer en Chine, seraient 
arrêtés et condamnés à de lourdes 
peines de prison, ou pire. Par 
conséquent, ils ont droit à se voir 
conférer  le statut de réfugiés



Droit d’asile

! En tant que spécialiste de la CAG et chercheur préoccupé par les questions de liberté 
religieuse, je trouve franchement scandaleux que les demandes d’asile des membres de la 
CAG, dont le bien-fondé me semble évident, dans beaucoup de cas ne soient pas acceptées
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